
Economie de 35 pour Cent
En achetant vos marchandises à la grande 
vente à sacrifice du fonds de Mavaut et 
Lanigan à leur ancien m igasin,

11» Rue Rideau.

Ce fonds de commerce a été acheté ar- 
gant comptant à

65 cin dans la Piastre.
Conditions de vente : Argent comptant et 

Un seul prix.

BRÏSa GRUIIM & Co.,

AVIS aux PROPRIETAIRES

BUVETTES ET MAGASINS DE 
LIQUEURS.

Toutes personnes désirant obtenir une li­
cence de buvette ou de magasin en confor­
mité de l’acte des licences d’Ontario, pour 
l’année commençant le 1er Janvier pro­
chain, sont par le présent averties que tel­
les demandes doivent être présentées à 
l’inspecteur d’ici au 1er Avril prochain.

Des formules de requêtes peuvent être 
obtenues en s’adressant chez l’inspecteur à 
son bureau, Hotel de ville. Heures de 
bureaux : de dix heures du matin jusqu’à 
midi et de 2 à 4 heures de l’après-midi.

JOHN O’REILLY,
Inspecteur des licences. 

Ottawa, 17 mars, 1834.
2 s.

SOUMISSIONS.
rtant laDES soumissions cachetées, çor 

suscription “ Provisions et Eclairage p 
la Police à cheval,” et adressées à VHono­
rable Président de Conseil Privé, Ottawa, 
seront reçues jusqu’à midi de Jeudi, le Ici 
Mai.

Des formules imprimées de soumission, 
contenant tous les renseignements voulus 
tuant aux articles et les qualités requises, 
seront fournies par le soussigné.

On ne recevra que les soumissons qui se­
ront faites sur ces formules imprimées.

Le départemeat ne s’engage pas d’accep­
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

Chaque soumission devra être accompa­
gnée dfun chèque “accepté” par une ban­
que canadienne, pour une somme “égale à 
aix pour cent” du total de soumission, le­
quel chèque sera confisqué si la personne 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou si elle néglige de compléter le 
service entrepris. Si la soum ssion n’est pas 
acceptée le chèque sera remis.

11 ne sera rien payé aux journaux qui pu- 
bliront ce.te annonce sans y avoir été d’a­
bord autorisés.

FRED. WHITE,
Contrôleur.

Ottawa, 1T Mars 1864

Mu 110 ris ROBES DE BUFFLES I
ROBES DE BUFFLES 11

Allez au grand DEPOT DE ROBES DE 
BUFFLES, dans les salles d’encan de

Wl. TICKIBERRY, 29 RUE SPARKS,“Wl
en face de l’hôtel Russell.

INSTITUT CANADIEN

LE RENDEZ-VOUS DES FAMILLES
LE PLUS GRAND SPECTACLE AU 

MONDE.
Changement de programme toutes les 

semaines.

Grandes peaux de buffles de $G à $20, do 
de loupcervier, d'ours du nord et japon nais. 
Sur 33 peaux d'ours il m'en reste quatre 
seulement, et j’ai vendu 150 peaux de loup- 

vier. Mes capots en pelleterie se vendent 
isi très rapidement, car les prix sont très

Venez tous au grand dépôt do robes de 
buffles. Je puis vendre moins cher qu’aucun 
autre marchand peut acheter et mes prix 
sont au plus bas.

J. B. TAC K BERRY,
Encanteur

REPRESENTATION :
Dans Papres-uildl a 2.30 lux,

EXCEPTÉ LES LUNDIS
Le soir a 8 heures.

Admissior, 10 C nts. 
Siégea réservés, 10 Cts. extra.

GRAND

Magasin de Meubles
DE

!.. t.'lt
ARItOSAlîR m HI ES

Lo comité do l’aqueduc a recommandé 
au Conseil d'adopter les arrangements 
pour l’année courante.

lo Que le prix payé pour l'arrosage dos 
r les n’excèdant pas la somme de cinq 
cerns par pied de f ont.

2o Que les rues suivantes seront définies 
par règlement municipal comme étant h-s 
rues et seclio s sur lesquelles l’arrosage 
se fera, à moins que la majorité des con­
tribuables ne présentent à l’encon re d»s 
pétitions au greffier de la cité, d'ici au 
Mardi 15 Avril 1884.

Hue Wellington—Du pont Du lier in à lu 
rue Commission-T.

Rue Queen West—de la rue Wellington 
à ia lue Broad.

Rue Duke—de la rue Queen à la rue

Rue Broad—do l’Aqueduc au pont Sus­
pendu.

Rue Middle—de la rue Bridge à la rue

Rue Sparks-du pont des Sapeurs à la 
rue Lyon.

Rue Maria—de ia rue Elgin à la rue 
Bank.

Rue Elgin—de la rue Wellington à la 
rue Lisgar.

Rue Metcalfe—de la rue Wellington à 
la rue Maria.

Rt e O’Connor—de la rue Wellington à 
la rue Maria.

Rue Bank—de la rue Vittoria à lu rue 
Maria.

Rue Lyon—de ia rue Wellington à la 
rue Albert.

Run Albert—de la rue Bay à la rue Con­
cession.

Rue Rideau—du Canal Rideau à la rue 
King.

Rue Mosgrove—de la rue Rideau à la 
George.

Rue George—de ia rue Sussex à la rue 
William.

Rue Cumberland—de la rue Rideau ù la 
rue York.

Rue Sussex—de la rue Rideau ù la rue
Dalhousie.

Rue York—de la rue Sussex à la rue 
Dalhousie.

Rue Nicholas—de la rue Rideau au lot 
No. 6, coté Est, Sud de la rue Waller.

Rue Daly—de la rue Nicholas à la 
Cobourg.

Rue Théodore—du Canal Rideau à la 
rue Waller.

Au cas où il serait nécessaire de faire 
ârroser une plus grande étendue que celle 
indiquée ci-haut, une pétition sign e | ar 
la majorité des contribuables de la partie 
qui désire obtenir l'arrosage, devra être 
présentée au greflier de la cité avant le 15 
Avril à midi, demandant que l’arrosage 
soit fait, vu qu’aucun arrosage ne sera fait 
cette année, à moins que des pétitions pour 
ou à l'encontre ne s oit présentées.

Par ordre du comité de l’Aqueduc.
ROBERT SURTEES,

Ingénieur de la cité.

Entrepreneur Meablirr. Menuisier,

N % 530, Rue SUS-. X Ottawa,
M. GRATTON treprendro quelque ira y d'en-

Construciion et réparai 1 de îwsiions
Meubles de toutes sortr. pour, Cham­

bre à coucher. Sali a et Salle à 
manga\

Le tout exécuté avec soin, par 
>étcnts, et à

des ouvriers

DES PRIX ifiES M.0DERÈS.
1er Oct. 1883 ta

DECOUVERTE IMPORTANTE

DIPUTUERINE
ANTZ-DiPHTIlElllTlQllE

Spécifique contre la Diphthèrie et au 
très maux de gorge, guérissant 

Consomvsion, Bronchites et 
Rhumes.

LA DIPHTHERIE VAINCUE 1
Aux ravages de cette maladie terrible et 

réputée incurable, on a trouvé un remède 
qui n a jamais failli. L’expérience de plus 
«le dix années de succès constants, et des 
centaines de certificats adressés à l'inven­
teur par des personnes notables et dignes 
de foi attestent l’efficacité vi aiment éton-

nèdnante de ce 
Inventé et préparé par le

Docteur N. LACERTE.
Lévis, P. Q

AMERS CANADIENS

TRESOR DES DYPEPTIQU EB
préparés aussi 
les pharmaciens

par le môme, en 
iet en dépôt chez

LLZEAlt A LA It IL,
71 Rne Bolton, Ottawa.

vente che

4 janvier 1884.

MACHINES A COUDRE
Le plus grand assortiment de Machin», 

ù Coudre des

JH LILLELltLN « A 'ÎSlQUEh
et aux conditions les plus /a des, compre­
nant (pour insage «io leuli
Royal, Wilson, .Nlowarl, Wml,

, New Nlewait, ttlilte, 
Wheeler et W lls« n.

(Machines à Coudre pour fabrique) 
Wanzer D et K.

«jne.

Ottawu, 21 Mars 1884
6 ins-2 f. s.

Singei de Wilson No. 2. 
Machines de Pearson pour coudre avec 

le 111 ciré et avec le b rai dur.
Machines de Jones à rapiécer

fabricants de chaussures.

FUMEZ
LES CIGARES pour es

K. W. MARTINCABLE 36, Rue Rideau.
1er Fév. 1884 la

Aux inventeurs 
J. Coursolle & Cie.,
Solliciteurs de Brevets tFInvent** 

Dessins fie Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants aux Etats» 
CJuis, eu Angleterre et en France.

ET

Fini
MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS
J. COURSOLLE & Cie„

Chambre Victoria,
vis-à-vls e bureau d ts Brevets,

OTTAWA, Out,
ü. P —Boite 68. 

24 Fév 1883

—Fait**» l’tssm de -a VALE­
RIA. C’est 1*4. meilleure poin ■ 
made contre la <- iule des 
cheveux et 2a Cal itie. Eu 
vente chez C. O. JD ACIER, 
Pharmacien, rue asse3 déc.

Rome. Une dépêche reçue hier 
soir nous ass'ire même que le col­
lège des cardinaux a disci té la 
question.

A Deux Montagnes il n’y a pas 
de candidats libéraux. M. Beau 
champ, l’ancien député, a pour ad­
versaire M. Ferry, candidat indé 
pendant.

La votation a lieu mercredi pro 
chain.

LE CANADA

Ottawa et Hull, 24 Mars 1884
A L’INSTITUT CANADIEN

Questions du Jour Monseigneur Duhamel a bien 
voulu assister à la séance du cours 
des familles, hier soir, à l’Institut 
canadien. On remarquait aussi sur 
les sièges d’honneur M. le grand 
vicaire Routhier, le révérend Père 
Fillâtre. Le révérend Père Nolin 
du collège d’Ottawa, a donné une 
conférence sur l’Entomologie. Le 
savant professeur, dans une élo­
quente dissertation sur les insectes, 
nous a fait voir toute la sagesse et 
la grandeur de Dieu.

La partie musicale a été aussi 
très intéressante. M. Gélinas a 
chanté la u Cavatine du page ” des 
Huguenots. Il est superflu de faire 
l’éloge de madame Gélinas. Les 
demoiselles Laurin ont interprété 
avec grand succès aux applaudisse­
ments répétés de l’assistance, le 
“ Le Barbier de Séville.'’ Les de­
moiselles Laurin ont une très belle 
voix qu’elles devraient faire enten­
dre plus souvent à l’Institut.

LE SCANDALE DE TORONTOLE VÉRITABLE PATRIOTISME

Voici ce que dit le Mail au sujet 
de ce scandale.

u Nous sommes heureux que 
l’affaire soit, venu»; promptemeut 
devant la commission de la Cham­
bre, et que les témoignages soient 
publiés immédiatement. Nous som­
mes fortement d’opinion qu’un 
scandale qui,sur l’aveu de M. Mowat 
et de ses col lègues,'a été préparé 
depuis des semaines, et qui impli 
que notoirement l’honneur des 
partisans de M. Mowat, sera encore 
pire qu’il le prétend ; et que la 
tache en restera à jamais imprimée 
sur les fronts des hommes qui 
posent en ce moment comme les 
champions de la moralité publique 
qu’ils outragent depuis si long­
temps avec une indifférence pres­
que complète pour le mépris public.

, La semaine qui vient de s’écouler 
nous a donné l’exemple de ce que 
peuvent faire l’énergie, la persévé» 
rance unies à l’amour de son pays.

Nous avons vu le gouvernement 
céder aux justes demandes de deux 
apôtres de la colonisation, M. le 
curé Labelle et le Révérend Père 
Paradis. Il a accordé à la pressante 
sollicitation du premier, $10,000 
par mille pour le chemin de fer de 
colonisation de Saint-Jérôme à Ma- 
niwaki, et à la demande du second, 
une somme suffisante pour faire 
les explorations nécessaires afin de 
voir si le projet d’améliorer la navi­
gation de la rivière Ottawa est 
réalisable.

Heureux pays ! dit la Gazette le 
Jolietle, qui oossède dans son sein 
des hommes tels que le Rév. M. le 
curé Labelle de Saint-Jérôme, et 
auteur de la brochure sur la colo­
nisation, intitulée : “ Au Nord ” : 
le Rév. Messire Provost, curé du 
Saint-Esprit, auteur du livre inti 
tulé : “ La bourse et la vie ” ; le Rév. 
Père Laçasse, O. M L, auteur de la 
brochure si populaire, intitulée : 
11 Une mine d'or découverte et mise 
en réserve pour les cultivateurs seu 
lement ” ; le Rév. Père Paradis, 
sans parler d’une foule d’autres 
citoyens laïques, qui tous rivalisent 
de zèle, pour promouvoir les inté­
rêts de la colonisation.

Heureux diocèse aussi qui possèd- 
des pasteurs qui, leur évêque en 
tête, se sont faits es apôtres de la 
colonisation, les pourvoyeurs de la 
religion et de la patrie, en dirigeant 
le trop plein des vieilles paroisses 
de ce diocèse, vers nos magnifiques 
vallées, dont les forêts vierges, 
semblent attendre avec anxiété, 
l'arrivée des vaillants colons qui 
doivent les convertir en des plaines 
couvertes de moissons luxurieuses.

t

CUEILLETTES DU REPORTER
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LES GRÈVES —Il y aura assemblée de l’Union 
Saint-Thomas, ce soir.

Le conseil de ville siégera, ce 
soir, à l’hôtel de ville.

L'Union Saint-Joseph d’Ottawa 
est la plus nombreuse association 
de bienfaisance qu’il y ait dans la 
c pitale.

La quête d’hier à la basilique 
était destinée a subvenir aux dé­
penses du chœur Sainte-Cécile. 
Elle a été abondante.

Demain, fête de l’Annonciation, 
est un jour de fête d’ob'igation 
dans la province de Québec et jour 
de fête légale dans Ontario.

M. Odilon Auclair, du départe­
ment des travaux publics, qui était 
dangeureusement malade ces jours 
derniers, va aujourd'hui beaucoup 
mieux.

La grève des charpentiers dont 
nous parlions, samedi dernier, a 
peu d’importance en elle-même eu 
égard au nombre des grévistes et à la 
facilité qu’il y a de les remplacer. 
Mais malheureusement cette grève 
n est pas un fait isolé. Chaque nié 
tier veut avoir sa grève.

Sur ce sujet M. Thomas Nesbitt 
a donné dernièrement à Québec 
une conférence très bien faite.

Deux causes, suivant lui, pro­
duisent les grèves : l’imprévoyance 
île l’ouvrier qui ne sait pas régler 
ses besoins et ses goûts suivant son 
gain, et l’ignorance des lois écono­
miques. L’industrie en jetant un 
désarroi momentané dans la pro­
duction, exaspère quelquefois les 
ouvriers.
souvenir qu’ils sont consomma­
teurs : que les machines en favo 
risant et en augmentant la produc­
tion doivent nécessairement faire 
baisser les prix.

Les grèves son : inexcusables et 
leurs résultats désastreux : puis- 
qu’après un chômage qui épuise 
les économies ou créé des dettes, 
l’ouvrier revient à l’ouvrage pour 
un prix plus bas que celui qu'il 
demandait. En effet, le patron a 
presque toujours à y perdre, et 
alors ses difficultés rejaillissent sur 
ses ouvriers qu’il paie moins cher 
puisqu’il fait moins d’affaires.

L’ouvrier a donc intérêt à ce que 
le patron soit riche.

Ce ne sont pas, malheureusement, 
les principes que les meneurs ré­
pandent au milieu des nombreuses 
unions ouvrières qui couvrent le 
pays.

L

Le chef de police Grant a repris 
ses fonctions, ce matin, à la cour 
de police. Le sergent O’Keefe est 
encore retenu chez lui par la ma­
ladie.

Une enfant de M. Williams, rue 
Georges, est morte presque subite­
ment, ce matin, des suites d’une 
attaque de fièvres scarlatines. Elie 
était âgée de onze ans.

L i fête Saint Joseph a été célé­
brée avec éclat, hier, à l’église 
Saint-Joseph d’Ottawa et le chœur 
a répété la messe qu’il avait chantée 
le jour de Noël. Le produit delà 
quête dans l’église lui était destiné. 
11 a été abondant.

Le commerce de bois va bien à 
Ottawa et tout fait prévoir que 
les opérations seront importantes 
cette année. Une scierie des Chau­
dières a déjà vendu une quantité 
de bois au prix de $!00,00u à une 
maison des Etats Unis.

Le corps de musique de Sainte 
Anne a été beaucoup admiré à la 
procession, hier, par les étrangers 
en ce moment à Ottawa. La musi­
que a joué plusieurs morceaux 
nouveaux. Le directeur, M. J. B. 
Vincent, doit être fier dés progrès 
que fait ce corps de musique.

Mais ils devraient se

LES ELECTIONS A QUÉBEC

La division qui régne dans tes 
deux camps à Québec au sujet des 
élections qui se font actuellement 
à Jacques-Cai tier et Trois-Rivières 
ne parait pas vouloir cesser. Tous 
les candidats sont encore sur les 
rangs.

A Trdis Rivières, la Concoi de et 
le Clairon se prononcent pour M. 
Turcotte, le Constitutionnel et le 
Journal des Trois-Rivières, pour M. 
Malhiot. M. Dumoulin ne parait 
pas avoir beaucoup de partisans. 
Le gouvernement n’a pas fait con­
naître de pr férence pour aucun 
de ces candidats.

A Jacques-Cartier, MM. Prévost 
et Recours, conservateurs, sont tou 
jours sur les rangs. En présence 
de celte division, la Minerve cou 
seille aux conservateurs de réunir 
leurs vot.s sur le candidat qui 
parait avoir le plus de chance de 
succès. M. Boyer a l’appui des 
francs libéraux du comté et M 
Descarnes recevra les votes des 
partisans de M. Mercier. IJElendard 
lui a retiré son appui. Ses chances 
de succès ne sont pas grandes.

A Chateauguay M. Quinn est le 
candidat conservateur. 11 reçoit 
l’appui de la Minerve, l’Etendard et 
autres journaux conservateurs. M. 
Uobidoux est le candidat libéral.

PETITES NOTES
Battle Creek, Mich, 31 jan. 1878.

Messieurs—Ayant souffert pen­
dant un certain nombre d’années 
d’ind'ge tien et de déb 1 ilé géné 
raie ; suivant ^lavis de mon 

d.oin je me suis servi (l’Amer- 
de houblon et je dois dire qu'ils 
m’ont donné un soulagement près 
qu’mimédiit. Je suis heureux de 
pouvoir donner ce témoignage en 
leur faveur.

On croit que la législature de 
Toronto sera prorogée demain.

Comme nous l'avons déjà action 
cé la chambre ne siégera pas 
demain.

La conférence donnée, hier soir, 
à l’Institut Canadien, a été trè 
intéressante. Thos C. Knox,

M. le docteur Landry, de Québec, 
père de M. A. C. P. Landry, député 
de Montmagney,
82,i OU, à l’hopüal 
de Québec. Cela 
M. Landry donne à cette institu­
tion.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges­
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGals. Prix 25c. la 
boite. En vente chez C. O. Üacier 
et H. F. MacCarty, Ottawa.

Blé-d’Inde, petit pois, pommes en 
canistre de 31bs, 15c la canistre, 
chez

vient de donner 
du Sacré-Cœur 

fait $10,000 que

La nouvelle se confirme que le 
Pape songe sérieusement à quitter N A. Savabd.

Ottawa et Hull, Lundi, 24 Mars 1884 No. 716e année
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